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De Stockholm le 3. Mai. 
M otre Efcadre, qui doit fe join- 
x Pme dre à celle de Danemarc, 
ko Ng & que, le Vice-Amiral Lager- 
EL ` bielke commandera, confitte 
NA en 6. Vaifleaux de Ligne & 
4. Frégates. Ona armé 5. autres 
Frégates,-dont 2. font deftinées à proté- 
ger nôtre navigation dans la Médirer- 
ranée contre les Salétins, & les 3. autres 
ferviront de convoi aux transports en 
Poméranie. 

De Londres le 9. Mai. 

Onne s'entretient ‘ici que des grands 
préparatifs, qui fe font par tout le Ro- 
ïaume pour la grande Expédition; & l’on 
fait monter à préfent à 20. mille’ hom- 
mes le Corps de Troupes, qu’on y ém- 
ployera, & dont une partie doit déjà 
être arrivée à l’Ile de Wight. 

Les, il arriva un Courier du Prince 
Ferdinand de Brunswick: Son Armée, 
qui fe difpole. à reprendre fes opérations 
contre les François, doit être augmentée 


jufqu’au delà de 70. mille hommes. La 
pofféffion d’Embden nous procure le mo- 
ïen de lui envoiïer le néceflaire. 
Aujourd'hui, il fe tient Confeil à 
Kenfigton. On parle de l’offre de bons 
offices, faite de la part de plufieurs Cours. 
Le Prince de Gallitzin Miniftre Pléni- 
pot:ntiaire de l’Impératrice de Ruffe, a, 
dit-on, remis à notre Miniftère une Dé- 
claration, portant que Sa Majeflé Imp. 
étoit fincérement disposée à concourir au 
rétabliffement ‘de la Paix générale, & à 
co-opérer ù ramener les chofes ` à un point 
propre à rétablir lés affaires d’une mani- 
ere compatible à Fhonneur © à linterêt 
des Pañties intérefiées. La correfbon- 
dance avec la Cour de Madrid eft plus 
frequente que jamais : elle roule aufi 
fur le grand Ouvrage de la Paix. Notre 
Cour a déclaré à celle de Madrid, que 
dès-que les circonflances lui peimettroient 
d'écouter à des Propolitions d’Accommode- 
ment jufies © raifonrables, elle sy prê- 
teroit de bon cœur. Le Roide Danemarc. 
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å ee qu’on affure, a auffi fait dans plufi- 
eurs Cours des ouvertures tendäntes à la 
même fin: le Comte de Bothmar fon 
Envoïé Extraordinaire ici, s’eft, dit-on, 
entre autres addreffé à notre Miniftère 


pour tâcher de lui faire goûter la propo- 


fition; mais il n’y a nulle apparence que 
tous ces efforts pacifiques produifent en- 
core quelque effet. On voudra voir P’ 
évènement de la Campagne. Chacun fe 
flatte d’y trouver fon avantage; & l'on 
fe difpofe à fe porter des coups plus furi- 
eux encore, qu’on ne l’a fait jufqu’ici. 
De Paris le 12. Mai. 

Avant-hier au foir, il arriva ici un 
Courier de Vienne, mais il ma encore 
rien tranfpiré de fes Dépêches. Onne 
fauroit trop louër la conduite dn Comte 
de Clrmont: ce Prince fait obferver à 
la rigueur la Difcipline la plus exaéte à 
fon Armée. Il faut des exemples de fé- 
vérités pour réprimer l’infolence des 
Troupes, accoutumées à commettre tou- 
te forte de d:fordre. On y attend un 
Corps de 10. mille Saxons» qui viennent 
de la Hongrie, & que le Roi a pris, à fa 
Solde. L'Armée continu cependant de 
fe rafraichir dans fes Quartiers de canton- 
nement, pendant que les Recruës & les 
Renforts, dont elle avoit befoin , y 
arrivent fucceffivement. Celle, que com- 
mande le Prince Ferdinand de Brun- 
swick, fe donne aufi du relâche dans P 
Evéché de Munffer & aux environs: mais 
les chofes ne fauroient refter longtems 
fur ce pié. 

Les Angloës en attendant rodent fans 
cefe fur les Côtes de Normandie & de 
Brétagne. Six de leurs Vailleaux de 
Guerre & trois Frégates parurent il y a 
quelques jours à la vuë de Bref; & l’on 
fait en Angleterre grand bruit d’une 
Expédition, pour laquelle on raffemble 
un bon nombre de Troupes dans lIle de 
Wight.. La Flotte, qui doit y être em- 


ploïée, eft nombréufe; #& les Amiraux 
les plus renommés doivent la comman- 
der: mais jufqu’ici on ignore où la Bom- 
be doit crever. Pour remplir le vuide 
que caufe cette incertitude, le Public fe 
repait d’un Nouvelle bien vague & qui 
fe débite fans aucune circonftance détail- 
lée, nila moindre chofe qui puife au- 
torifer fon cours.  C’eft celle d’un Com- 
bat Naval, qui fe feroit donné fur les 
Cotes del’Ile-Royale, dans lequel les 
Anglois auroïent été bien mal-menés , 
nombre de leurs Bâtimens pris, & trois 
Vaifèaux de ligne coulés à fond. Ce 
qu’il ya de plus certain, c’ef que Mr. 
de la Cluë revint le 26. du mois dernier 
de Cartagène à Toulon avec les Vaifleaux, 
l'Océan de 84. Canons & 880. hommes, 
le Redoutable,le Guerrier, le Souverain, 
& le Centaüre, chacun de 74. Canons & 
700. hommes, le Content, & le Lion de 
64: Canons & 516. hommes, lH/ppopo- 
tame de 56. Canons & 412. hommes, P 
Oriflame de so. Canons & 412. hommes, 
& la Frégate l’ Oiseau, 
De Hanñovre le 12. Mat, 

Les Levées fe font par tout le Pays 
avec un tel fuccès, qu’il en arrive de tou- 
tes parts en quantité. On leur fait pré- 
ter le ferment ordinaire; mais, comme 
ils’en eft trouvé de fcrupuleux, on les a 
affurés, qu’ils feront renvoïés chez eux, 
auñi-tôt que la Paix, que l’on croit pro- 
chaine, aura lieu. ; 

La quantité d’Efpèces étrangères, qui 
à beaucoup près n'ont point la valeur 
qu’elles devroient avoir, étant un des 
objets, qui occupent l'attention de notre 
Régence, il a déjà, paru de fréquens 
Edits pour en défendre le cours; mais 
jufqu’ici on n’a pù encore reufik à les 
éloigner. On efpère cependant d'en, ve- 
venir à bout, dès que l’on aura fabriqué 
de nouvelles Efpècés au coin du Roi de 
la Grande-Bretagne nôtre gracieux Soue 


verain: à quoi l’on va procéder, le Bâti- 
ment, que-l’on conftruit à cet effet,étant 
fur le point d’être achevé. 

C’eft mal-à propos que l’on a publié, 
que le Prince 4/bert de Brunfnick-Bevern, 
qui étoit prifonnier des Autrichiens & 
qui a été échangé derniérement, com- 
manderoit un Corps particulier en Siefie. 
Ce Prince, en quittant Breflau , s’eft 
rendu direftement à Stetin, où fon retour 
a fait béaucoup de plaifir aux habitans. 

De Greifiwalde, dans la Pomeranie- 

Prullienne, lè 9. Mai. 

Les Suedois n’ont formé aucune éntre- 
prife depuis Pattaque du Fort de Pena- 
munde, au-lieu que les Troupes Praffien- 
nes font de frequentes tentatives contre 
les prémiers, jufqu’à les inquiéter dans 
leur fortereffe. De nómbreufes patrouil- 
les de Houffars & de Dragons ‘rodent à 
toute heure au-deffous des murs de 
Stralfund, & reflerrent cette Ville de 
fort-près. 

De Francfort le 17. May. 

Tout étant réglé entre le Roi de 
France & le Duc de YYürtenberg, pour 
Ja marche du Corps de Troupes de ce 
Prince qui paffe à la folde de S. M. Très- 
Chrèt: les 6. mille hommes dont ce 
Corps eft composé, fe mettront en mou- 
vement dans les prémiers jours du mois 
prochain, pour aller joindre l’Armée du 
Comte de Clermont. 

Les nouvelles des Armées Françoise, 
& Hannovwrienne;ne nous apprennent rien 
de bien-intereffant ; la prémiere eft toû- 
jours aux environs du Rhin & de la 
Meuse; & Pautre continué d’être à portée 
de Munfler, où le retardement des ren- 
forts & les difficultés des fubfiftances la 
forcent, dit-on, de fejourner. 

Cependant Mgr. le Comte de Clermont 
a fait des difpofitions, qui paroïffent indi- 
quer que S. A. S, ne tardera pas à fe 
mettre en mouvement, & l’on affure d’un 


autre coté que le Corps aux ordres du 
Prince de Holffein-Gottorp doit s’être 
ébranlé le ro. de ce mois, 

Les François continuént de travailler 
à fortifier & à approvifñionner Cleves, 
Dufseldorff, & Wesel. 

De Prague le.25. Mai. 

Les Lettres venues de notre Armée en 
date du 17. portent, que S. M. Pruflienne 
a fon 'Quartier-Général à Sternberg, & 
que l’Avantgarde de fon Armée s’éroit 
avancée jufqu’à Profnitz. Le Général 


de Fille doit avoir jetté une partie de fon 


Corps dans Olmütz & s'être retiré avec 
le refte dans Brünn.  L’on attend à tous 
momens une Bataille; & tout eft aétuel- 
lement affez tranquille fur les frontieres 
de Siléfie. Le Corps que commande le 
Génêral Serbelloni, s’afflemble près de 
Budin, où eft auffi fon Quartier-Général. 
Ce Corps doit confifter en 18. jufqu’à 
20000. hommes. Les Généraux, Ba- 
ron de Marshall, & de Vogthern, com 
mandent dans Olmutz que les Pruffiens 
à ce qu’on dit, tiennent bloquée. 
De Cleves; le 10. Mat, 

Tout en encore ici dans la même pofi- 
tion, & nous ne nous apperçevons point 
que nos hôtes veuillent nous quitter. Le 
Duc de Randan fait journellement abat- 
tre quantité d'arbres dans nos forêgs. Il a 
été obligé, vů le manque de fourage, d° 
amoindrir les rations de foin pour la 
Cavalerie, de 18. à 12. livres. L'on ap- 
prend de Wefel, qu'après Les recherches 
faites touchant les pillages & les contri- 
butions que le Corps de Houfars de Polia 
nafky avoit contraint de payer en fe reti- 
rant de l’Hannovté, le Prince de Cler- 
mont en avoit envoyé un détail à S. M. 
T. Ch. qui avoit auñli-tôt prononcé 
contre ce Corps & contre le Comman- 
dant, qui avoit.cté caffé, & le Corps de 
Houffars avoit été incorporé dans ceux 
de Turpin & de Berchini. 
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Suite du JOURNAX, de l'Armée de P Em- 
pire du 14. jusqu’au 19. Mat, du Camp 
d’Eger en Bohême. 

On a dit dans le Journal dernier, que 
le Prince de Deux-Ponts, avoit fait partir 
le 14. les gros Bagages de Armée avec 
VaArtillerie de Réferve fous l’efcorte d’un 
Détachement d’Infanterie & de Cavalerie. 

Leur marche fut dirigée par Creufjèn, 
Neuffadt, Erbendorff, Redvitz, Gehap, 
vers Eger» & après tous les autres arran- 
gemens, l'Armée partit le 15. à la pointe 
du jour de fon ancien Camp de Bayreuth, 
& marcha à Weidenberg. 

Le 16. à Wohnfidel, où elle fejourna. 

Le 17. Le Général-Major Prince de 
Stollberg, partit avec le Corps à fes ordres 
du Camp de Môenchsberg, & fe porta fur 
Asch, pour couvrir par fa marche le 
Flanc de l’Armée: pendant que le Géné- 
ral Lufihinfky avec tous les Houffars & 
les Détachemens à fes ordres marcha 


fur Ador f, en pouffant des Poftes du côté 


de Plauen, & Oelsnitz, afin d’aflurer la 
marche du Prince de Stollberg. 

Le 18. L'Armée fe mit de nouveau 
en mouvement, & marcha du côté d’ 
Arèberg & Schirnding, d’où elle entra ce 
matin 19. dans le Camp d’Eger tracé en 
avant de la Place dans une pofition très 
ayantageule. 

Le Prince de Stollberg entra en même 
tems au Camp avec le Corps, qui jufqu’à 
préfent avoit été à fes ordres, après avoir 
Jaifé un gros Détachement de Cavalerie 
& de Houffars fous les ordres de Lieute- 
nant-Colonel Trefkau, du côté d’Asch. 
Le Général Luschinfky arriva aufi au 
Camp de Landwiff & Schönbach; après 
avoir pouflé en avant divers Partis du 
côté d'Adorf, Neukirch, & Bleyffadt, 
fans que PEnnemi eût ôfé les inquieter. 
Le Général-Major Comte Hollenfiein 
commandé jufqu’à préfent avec les Trou- 


pes Bavaroifes à Schirnding, arriva éga- 
lement au Camp avec fes Troupes, après 
avoir laifé une Garnilon convenable au 
Chateau de Hochberg. 

L'Ennemi, à la nouvelle du départ de 
l'Armée de fon Camp de Bayreith, {e mit 
de fon côté en mouvement; ilrétira fes 
Poftes avancés de Plauen à Reichenbach, 
où lé Régiment de Dragons de Meinicke 
eût ordre d’avancer,pour renforcer le Co- 
lonel Mayer, qui s’y trouvoit avec fa 
Troupe. 

A mefure que Armée d’Empire avan- 
çoit, les Pruffiens fortirent de leurs can- 
tennemens. Il firent marquer un Camp 
à Freyberg, mais-ils changerent de réfo- 
lution , &entrérent dans le Camp de 
Zwickau, laïMfant un Pofte avancé à 
Reichenbach. 14. Pieces de Canon de 6. 
& 3. livres de balle,avec 9. Obufiers tirés 
de la referve de Dresde arrivérent à 
Znickau, où le Prince Henri Frere du 
Roy, eft inceffamment attendu, Ce Prin- 
ce, au rapport des déferteurs dont il at- 
rive tous les jours plufieurs, eft encore 
à Dresde, 

L'Ennemi a aufi commandé 900.Pay- 
fans avec des péles & des pioches» pour 
fortifier le Camp qui eft à peu de diftan= 
ce de Zwickau fur. le chemin de Ret- 
chenbach. k 

Au refte le Général Commandant, en 
fe portant avec l’Armée fur les Frontie- 
res de Boheme, a jugé à propos, non feu- 
lement de renforcer les Garnifons de 
ronach & de Plaffénbourg, mais ila 
auffi laiffé un Corps compo!é d'Infanterie, 
de Cavalerie, & de Houflars, avec del 
Artillerie, aux ordres du Général Baron 
de Rofenfeld, dans lé Camp de Bayreuth, 
avec ordre, de veiller fur les courfes des 
partis Ennemis, & d’en garantir la Fran- 
conte .& les autres Etats de l’Empire. 
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Du Quartier- Général à Leutomifchel, JOURNAL ce l'Armée I, © R. du 17, 
au 20. Mai. 

Saga 4 es avis que M. de Laudobn nous a donués, confirment de tontes parts, que les 

AA Eanemis ont renforcé leur Camp de Czslechowitz , & que dans les reconnoif- 

fances qu! en ont été faites,on a obfervé, que ce Camp occupoit maintenant une 

étendus de terrain beaucoup plus grande qu'auparavant, de façon même que 

52% fon front contenoit un demi mille d’efpace, la feconde ligne nẹ s'étendant que 

jusqu'au milicu de la p'emiere. 

D’un autre côté le Corps Ennemi qui cft maintenant à Littan, n’eft gueres que de ifa 
mille hommes, & l’on préfame que le Général Fouquet y cft avec les Troupes qu’il a con- 
duites du Comté de Glatz par la Silefie en Moravie. Le Quarticr-Général du Roi de 
Prujjè eft attucllement à Schmirzis, village fitué devant lé font de fon Camp. i 

L’Ennemi n'a d’ailleurs encore rien entrepris contre O/mütz, & cette place n’eft point 
inveftic: les Patrouilles Prufiennes s’en approchent fimplement un peu plus qu’aupiravant, 
& clles viennent même jufqu'à la portés da Canon de la place Un fort Détachement 
de ces Troupes a tenté en dernier lieu de l; reconnoïtre, de la montagne nomméc Heiligen 
Creucz; mais le fea de l’Artilierie l’a em eché de parvenir à fon but. 

Cependant nos Hôuffars continuenr d’harceller les Ennemis de différens côtés, & d’ 


empecher le plus qu’il ct poffible qu’ils ne falfenrt des incurfions. Un Marèchal - de Logis : 


du Régimeënt d’ Eflerhazy Houffars a méme fair encore a cette occafion quelques prifonniers 
fur le Régiment de Norman Houffars Pruffiens, parmi lesquels un Lieutenant: & il a pris 
en même tems, 4. Charriors des Vivres & r4 chevaux, ainfi que 6 Boulangers, & quelques 
Vivandiers. M. de Z fka Capitaine dans nos Troupes Legeres, quiavoit été détaché par le 
Général de Laudobn pour obferver les Ennemis deftinés à fe porter a Wifchau par rapport 
au Magazin de farine qui étoit refté dans cer endroit, leur a auffi pris, après les avoir pour- 
fuivi pendant quelque tems, 18. hommes & une trentaine de chevaux 

Un transport de Grofe Artillerie des Ennemis doit être parti le 18 de S'erbcrg poue 
fe rendre par Littan dans les environs d'Olmütz, Toutes les nouvelles que nous avons re- 
çuës aujourd’ hui, ne parlent, que des exa@ions & du pillage des Ennemis, qui donnent à 
cet effet liberté pleniere au Soldar, & qui de'plus, forcent à prendre les Armes pour eux, 
tous ceux qu’ils jugent propres à les porter. 

Le Général. Major Baron de Fabnus -continuë aujourd'hui 18. d’être à A/erhsiligens 
ce Général s’eft porté vèrs Aeffadt,pour aller reconnoitre de ce côté-là,avec un Déta bement 
du Corps à fes ordres, il avoit à cet efer pofté que'que monde à Aufsée, il y fut attaqués 
mais l’Infanterie légére, qu’il avoit mife en embufc:de, aidée de quelques Hou ffars, obligea 
lès Ennemis defe retirer, Ctpendant ils fe renforcerent, fur tout d'Infanterie , fur quoi 
M de Fabnus prit le parti de rappeller fon Dérachement, qui dans cette occafion n’eut que 
deux bommes bleffés, tandis qu’il en tua aux Ennemis un pareil nombre “outre pluficurs 
bleffés de leur parc & deux prifonniers, M. de Fabnus avoit auparavant fait prifonniers 
dix Chafleurs Pruffiens. 

,, Ce matin 19 M. le Maréchal s’cft porté de trés bonne heure, aux Poftes avancés du 
Général de Landobn, & S.E. a reconnu de là le Comp & la poñtion des Ennemis, elle 
n’ eft retournée au Camp que fort tard. Au refte le Roi de Pruffé paroit de plus en plus 
avoit pour but le fege d’ OZmiütz, & (es Troupes fe font aprochces de plus près de cette Place; 
elles ónt cependant abandonné Kremfier, Kojetin, Tobifchan,& Prerau, ainfi que le Pofte de 
Predlirz. L'on affüre, qu’elles travaillent avec beaucoup de vivacité à retrancher Profnits, 
& le front de leur Camre 
i Nous venons d'avoir des avis plus certains, que les Ennemis nc forment qu'une ligne 
d'Infanterie dans leur Camp de Czelechowitz, & que la Cavalerie feule en forme deux fur les 
ailes, Leur Artillerie confifte en 10, pieces de Canon de 12, livres de balle 6 en 12. Obufers 
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au M d; 12. livres, qui font à leur droite : le refte du parc d’Artillerie eft derriere leur In- 
fancerie p & entre les deux lignes de leur Cavalerie. Au refte le Général de Keith com- 
nande le Corps qui e à Lirtan, & le Prince Maurice P Anhale- Defin. a marché plus en 
avant vèrs O/mütz, avec un Détachement confidérable. Les Ennemis n’ont point encore 
formé d\inveftiffement à portée de cette Place, & ils n’ont encore fait contre elle aucune 
difpoficion; les Troupes de la Garnifon occupent cepeadant les villages des cavirons à trois. 
quarts de lieuë de circonference, y compris le Monafterc de Hradifcb. 

De Rome le16.. Mai, Voici le Ceremoniel qu’on fut obligé d’obferver dans le Sacré 
»Collége depuis le 5. jufqu’ au. 15. de ce mois. Dans la premiere Affemblée Générale qui 
„fe tint dans la Salle des Paremens du Palais Apoftolique au Vatican, lè Sécretaire du Sa- 
„seré Collége iûr les Conftitutions des Souverains Pontife;:de GREGOIRE X, laquelle com 
nmences: Kbi periculum in K. Cererun,, de Fules Il. de Simoniaca Eleltione , comme 
„aufi de PIE XII. & de GREGOIRE XV. de Eleélione, & d'URB AIN VIIL , par laquel- 
leon confirme le Rit dreffé par GREGOIRE XV. & qu'on doit obferver pendant l’ Ele- 
néion,. & enfin iklür la Conftiturion de CLEMENT XIL pour la bonne direétion ‘du 
, Conclave,& pour ce qu’on doit faire pendant le Siege vacant: Les Cardinaux jurerent d'ob 
„ferver chacune des dites Confticutions. On rompit l’ Anneau de Pêcheur, Les Gardes des 
»Sceaux rendirent la Machine qui fert à l’imprefion du Sceau des Bulles, Le Sousdataire 
rendit la Caflètte des Requêtes, Le Sécrétaire des Brefs, où le Sabftitut, rendit la Cafferte 
„des Brefs, En même tems l’on proceda à.la confirmation où Election du Gouvernens de Rome, 
»On deputa deux hommes favans, dont le premier fit le Panegirique du. défunt Pape, & 
l'autre le Sermon. à.la Melle du St. Efprir, pour l’Eicétion d’un Pape, On députa auf 
quelques Cardinaux, pour la conftruétion du Conclave, & on transporta le Corps du Pape 
»“defuntr, delaChapelle Xiftine à l’Eglife da Vatican. Dans les autres Affemblées Gené. 
> Tales! qu’on tint dans la Sacriftie del’Eglife du Vatican , on admit les Ambaladeuts 
ndes Princes & des Villes fujettes au Siege Apoftolique; après quoi: 

„Le 6me jour. Dans la feconde Affémblée, on confirma les Officiers de la. Vile 
le de Rome, & de l’ Etat Ecclecfaftique. On y admit les Confervateurs de Rome, & les 
»Cardinaux députés préfenterent la fituation du Bâtiment du Conclave 

Le gme. Dans la troifiëme Affemblée on choifit un Confeffeuf, & aprés le 
coucher da Soleil onenterra le Corps du Pape défunt. en préfence des Cardinaux defa 
»»CrÉotion. 

„Le 8me.. Dans la quatrieme Affemblée, on élûür deux Medecins & un Chirurgiem, 

» Le gm2.. Dans çme Affemblé on élût un Apothecaire & deux Barbiers avec deux aides. 

„Le rome: Dans la fixieme Affemblée, le dernier Cardinal. Diacre tira. au fort les 
„Cellules, pour les Cardinaux: & les Mairres de Ceremonies,, qui n’y'ont point de part, 
ssprélenterent, les Brefs, o par lesquels ils font.autorifés d'entrer en Conclave, 

„Leme, Dans la feptieme Affemblée. on accorda le troifieme Conclavifte aux, Cardi- 
„naux malades préfens: à Rome, & l’on élûc les Porteurs pour le fervice. &. pour la pro- 
sspreté, du Conclave. 

Le me. Dans la huitieme. Affémblée ,; on deputa. deux Cardinaux pour approu 
ver les Cohclaviftes: le même jour,. chacun des Cardinaux leur envoya la.lifte defes. Con 
nclaviftes, avec leurs noms,. leur Patrie, &leur Rang. ou leur Dignité. 

„Le zme., Dans la neuvicme Affémblée, chaque Cardinal apporta. un Suffrage 
,,crec écric fur un billet, par lequel il deputoit trois Cardinaux d’éntreceux qui onc déjà 
„alge aux Conclaves, pour vciller à la clôture du Conclave, & pour veiller à fa propreté, 

„Lerma. {Dans la dixieme. Affemblée, Tes Cardinaux,, qui ne font pas encore inis 
stiés dans les O:dres Sacrés,montrérent les Brefs,qui leur donnoient la voix. dans l’Eleétion, 
»»L’on.deftina un Macon &iun menuifer; on préfére ordinairement ceux qui-croiencides 
s Rings- par le Cardinal Cammerlingue: pour la conftruétion du Conclave. 

, Le gme., Apres: la, Melle da, S. Efprit,. &: le: Sermon- fur l'Eleftion du Pape, 
„les Cardinaux entrerent dans le Conclave; on y lût les Conftitutions,,on prêta. ferment. de 
les obfecver, &. le Cardinal Doyen exhorta les autres Cardinaux:afin qu’au plustôt.ils:pouc- 
„Yillar lEglife de Dieu du: meilleur, Pafteur univerfel, 


